
Hp^PHATiNE 
— de qualité constant* 

— très facile à préparer 

— dépense journalière 
insignifiante 

LA P H E M I f c k f c FARINE DE BEBE 

— CAPELINE blanche tour en fourrure. — CAPELINE paill nccud puitlr CHAPEAU à ailes en paille, fleurs et voilette. — ROBE fleurie pour le soir. Photos ll.MirNfl.i 

LA MODE 

Propos matrimoniaux 
I L N EiST pas de saison pour se marier.. L'apres Pâques et les premiers jours 

d automne semblent, néanmoins , être les époques ou se célèbrent le plus 
d'unions. Cependant le début de l'ete est aussi très choisi et Ju in voit s'unir 

bien des couples. Moment privilégie entre tous pour accomplir le classique 
voyage de noce.-, ce fameux voyage dont le bon. le médiocre ou le mauvais 
souverux peut a \o ir une si grande influence sur la future vie conjugale . A h ! le 
sortilège des impressions premières ! La poésie d'un coucher de soleil au bord 
de la raer, le mystère d'un sous bois, la fluide chanson d'un ruisseau dans la 
mousse exaltent si pass ionnément l'àme sent imenta le des jeunes époux ! D'un 
m a c u s e . 4 » aai-ion. le voyage de noces fait souvent un mariage d'amour... 

Mai* i l parait, qu« la mariage est de moins en moins a la mode. Et puisque 
c est de mode qu'il me faut vous parler je dois bien vous dire ce qui se fait ou 
ne se fait plus 

Le t Journal Officiel » a publié dernièrement la stat ist ique des décès, des 
naissances et des unions enregistres en France par l'Etat Civil durant l'année 1935 
Il ressort que les deces ont augmente , les naissances d iminue et que les mar iages 
se pont raréfies, raréfies m ê m e de façon inquiétante. Or. l 'enquête d'un journal 
nous apprend que ce ne sont pas les jeunes filles qui veulent rester célibataires. 
mai s les jeunes h o m m e s Pourquoi ? 

Aux questions qui leur turent posées, la plupart des réfractalres ont repondu 
à peu près ceci : « Nos salaires ne sont pas suf f i samment élevés pour nous 
« permettre de nourrir une f emme et des enfants . Pour la majorité d'entre nous. 
« le mariage n'est possible que si no ire compagne travaille. D e cela nous ne 
« voulons pas. L'épouse doit rester chez elle, s'occuper de son i n t e n e u r et de 
« l educa t ion de ses petits. C'est la une loi naturel le qui fut respectée en tou.i 
« temps et en tous pays. U n e femme qui travail le ne désire pas avoir d'enfants . 
« car la materni té lui fait perdre son emploi ou nuit a sa profession. Quand on se 
< marie, c'est pour créer un loyer et fonder une famil le , s inon a quoi bon 
« se marier ? » 

C'est là un argument devant lequel on est obligé de s'incliner, mai s 
combien déplorable ! 

Ne connaissons-nous pas tous de ces tout j eunes époux qui se qui t tent le 
mat in , chacun al lant a son travail , pour ne se retrouver que le soir, harassés 
par le labeur de la journée T d'humeur chagrine et désespérant d u bonheur ! 
Et si. par hasard, arrive l'enfant redoute, le pauvre petit est mis en nourrice 
c: meurt le plus souvent faute de soins maternels ! 

Moeurs bizarres et anormales nue celles de l'étrange époque oU nous vivons ! 
Souhai tons que nous revenions bien vite aux sages coutumes d'avant-guerre 
ou la femme mariée qui travaillait était une exception. Notre rôle, notre belle 
mission a nous les femmes, est de bien élever, phys iquement et moralement , 
r o s enfants , de tenir convenablement notre intérieur et d'être la compagn • 
tendre et dévouée, la douce inspiratrice du père de nos petits. 

Et dire que je voulais vous parler des robes de mariées !. . 
UNE PARISIENNE 

_ our vous Madame 
& ce joli cadeau 

g r a t u i t . . . 
;-*> O 0 Voici u n r a v i s s a n t p a t r o n d e b r o d e r i e . 

V o u s e n f e r e z u n c o q u e t n a p p e r o n d e 
50 c m . X 3 5 c m . , s u r t o i l e o u s u r o r g a n d i . L ' a -
m i d o f l R o b i n v o u s l 'offre g r a t u i t e m e n t et f r a n c o . 
P o u r l e r e c e v o i r , r e t o u r n e z - n o u s l e c o u p o n c i -
d e s s o u s , e n y j o i g n a n t l e s c o u v e r c l e s d e m a n d é s . 

Essayez l'amidon Robin, Madame. C'est un amidon 
de qualité, à base d'amidon de riz, le plus fin, le plus 
doux au toucher de tous. A froid aussi bien qu'à chaud, 
il imprègne le l inge profondément et régulièrement. 
Au repassage, le fer ne " colle " pas. Le résultat final est 
parfait, et l'apprêt de toute beauté. 

P O U R E T R E B E L L E 

IDON 

ROBIN 
Boite D. I Fr. Boite C, 2 F 

Boite B. 3 Frs. 75 

C O U P O N '"*'• K*ckitt, Servi» 
Robin, 4, PUu Carnot. 
Choiiy-l.-Ro< (Seine) 

Veniliet M«m m ndroeer franco et iratai-
(emenl eocre patron de brodent ; ci.KNni : 
Soti 4 eouecrcle* de boite D B i m les 
Son 2 couvercles de bote C Z ligne» 
Soit 1 couvercle de bote B inutil r« 
NOM. 

JALAPA 
le bon détacbeur 

LE n O S ANCIEN - LE «SOINS C S E I 
D é g r a i s s e et n e t t o i e b i e n 

TOUS TISSUS. a O B I l ET VETEMENTS 
In re/lle OflU /M OrelulmUt, tolCJtrë, ttrelVÊ. 
• t * • ' • • L e d . JALAPA. A S e r t C H l 

Représentant : M. OUTHIL 
8. rue Berthelot , à LA MADELEINE 

. • 9014 

Lces ineœfefaes 

S O U I L L U R E S S U R LES B O I S E R I E S 
VERNIES 

O n sai t que. malgré les précautions 
1 (plaques de propreté 1, les vernis des bol-
| séries e t des portes, en particulier, se 

trouvent souil les par la marque des 
doigts. O n enlèvera s i m p l e m e n t c e s ta­
ches ;i 1 aide d'une éponge ou d'un linge 
que l'on aura h u m e c t e d'une solut ion 
composée c o m m e suit : 

Sel de soude, 30 grj : chaux, 5 gr. : 
eau, 100 gr. 

O n frottera la partie sale. O n rincera 
à l'eau claire et on essuiera avec un l inge 
propre 

Les taches les plus noires e t les plus 
anc iennes disparaîtront par ce procédé 

Avec la S E P T I L I N E du Dr Naro-
detzki la f emme avisée prépare ins tan­
tanément une eau de régime économi­
que, •uperl i thlnee, pét i l lante : chaque 
verre but du bien. Toutes pharmacies . 
4 1rs 50 la boite pour 12 l itres. 9105 

R è g l e s d o u l o u r e u s e s • lass i tude 

et tous les troubles de la menstruation 

rntlicnlornent 

FEMOSYL 
à b u e d Hormones ci de Plantes 

I oui*-» Fluirmfie.. la Boite 14 fr. 

rhoto Pios g /7 / tkÂ 

En été, la chaleur et l'humidité agissent 
fâcheusement sur l'organisme féminin. Les 
rhumatismes réapparaissent. Un moyen 
facile et efficace de les combattre c'est de 
faire uns cure de Tisane des Chartreux 

d . Durbon. 
Celte préparation remarquable, créée II y 
a deux cents ans par un moine de l'Abbaye 
de Ourbon (Dauphiné), désintoxique l'or­
ganisme, élimine l'acide urique, rend aux 
articulations toute leur souplesse, aux 
membres douloureux leur jeunesse et leur 
activité. La Tisane des Chartreux d* 
Durbon est un élixir absolument sans 
danger à base de plantes alpestres sélec­
tionnées et traitées suivant une formule 

qui a fait ses preuves. 
En vente toutes pharmacies : M fr. 80 

le flacon de 35 doses. 

9100 

V©"M§ p®ïïk<BT?<B% 

A CHACUNE SA P O U D R E DE RIZ 
Il est souvent difficile de trouver dans 

j le commerce une poudre de riz qui con­
vienne absolument a son te int II est 
facile de la préparer soi-même, e n fai­
sant une combinaison de poudre de dif­
férentes nuances e t e n y a joutant pour 
donner a la peau l'illusion du nàle, s i a 
la mode, une pmeee d'ocre e n poudre. 

L E S P O I N T S N O I R S DU VISAGE 
Réponse à R.G.P F. 

Tous les mat ins , massage à la vase­
line, profond, suivi d'un raclage lent 
avec un coupe-papier pour retirer toute 
la graisse. Aussi tôt après, lot ionner 
avec : 

Alun e n poudre 10 gr. 
J u s de citron frais 40 gr. 

Laisser reposer le visage pendant une 
heure.Laver ensui te a l'eau très chaude 
c o n t e n a n t un peu d'alcool camphre ou 
de te inture de benjoin. Aussitôt après, 
laver à l'eau très froide pendant une 
minute . Eventer pour sécher . 

QUELS BAS CHOISIR ? I 
Demandez- la plaquette i l lustrée 

éditée à votre in tent ion par « La 
Manufacture ». 70 av. Mozart. 
Paris , 16e. 9529 

I B A I N S DE SON ET D'AMIDON 

h Les bains de son adoucissen; I epi-
: derme et lui donnent une blancheur 
; sat inée . Pour en composer un, vous pro-
! céderez de l a façon suivante : achetez 
| de cinq a dix litres de son chez le grai-
l netier, enfermez-les dans un sac de 
< grosse toile que vous plongerez dar. 
! l'eau de votre baignoire : vous presse­
rez de temps à autre sur le sac pendant 
votre bain. 

L'amidon est aussi, pour le bain, t re* 
agréablement adoucissait» e* vous pour­
rez e n faux usage, surtout a l'époque 
des chaleurs. Vous achèterez une- ou 
deux livres d'amidon que vous délaie­
rez d'abord a l'eau froide, puis à l'eau 
tiède, enf in vous ajouterez de l'eau très 
chaude." Quand l'ensemble sera bien 
mélange , vous verserez le tout d a n s 
l'eau du bain. 

Attention!... .M 
i mi0ISL ^\/uu4 vite que fui 

i s e u l e voire peou\',._^^^.mmmmmfmm^^^ 
. v o u s f r a h i r o . 

N©§ Patronna 
Pri ÏÏÏÏIK 

A gauche. — Robe de shantung im­
primé. Gi le t plisse e n s h a n t u n g uni ; les j 
m a n c h e s sont montées raglan sur un | 
biais uni. Jupe avec plis creux rapportes 

POUR MAIGRI* ricttonnez-vous 
av. lextr. de GANDHOUR. C'est prêt., 
peu coût et idéal. Env. net. et echant. 
gra. Lab. Rev, 1 * r. Mlchodlere, Paris. 

9462 

IMPERMÉABILISATION D E S N A P P E S 

Faire une solut ion d'alun blanc : dé­
layer dedans u n blanc d'oeuf e t imbiber 
la nappe de cet te préparation. Lorsqu'elle 
est sèche, les l iquides renversés dessus 
no la tachent plus. 

L'un des beaux enfant s auxquels la P H 0 8 P H A T I N E FALIERES a donne 

* ' t e t r à V d ^ Livre d'Or de la P H O B P H A T I N E FALIERES, la première 
farine de Bébé. 

T I S S U TACHE 

Places le tissu taché sur un papier de 
soie e t repassez au fer chaud. Changez 
l 'emplacement du papier plusieurs fois 
afin qu'il soit toujours appliqué propre 
Frottez ensui te l 'emplacement de la ta­
che avec de l'éther ou de l'esprit de vin. 

P O U R EMPECHER 
QUE LES V E R R E S DE L U N E T T E 

NE" S E T E R N I S S E N T 

Frotter les verres tous les mat ins avec 
du savon ordinaire, puis les faire reluire 
n l'aide d'un chif fon : voilà un moyen 
bien s imple d'empécher les verres de se 

ternir quand vous sortirez. 

PREPAREZ VOUS-MEME 
une excel lente e a u de table Uigestlve 
gazeuse avec « C I T R I - S E L » à base de 
sel Vichy-État associé à l'acide citrique. 
Se vend d a n s toutes les pharmacies e n 
boites métall iques. 5 frs la boite de 12 
sache t s pour 12 litres d'eau pure. 

9102 

E N T R E T I E N D E S T H É I È R E S 

Les parois des théières r e s t e n t toujours 
couvertes d'un peu d e liquide qui d o n n e 
une odeur de mois i au t h é que l'on y fait 
ensuite : o n remédie à cet inconvénient 
er. m e t t a n t un morceau de sucre d a n s la 
théière après s'en ê tre servi. Ce morceau 
suff i t à absorber toute l 'humidité. 

O n porte des tuniques fendues , noir 
ou marine , sur de6 robes de piqué de 
soie blanche. 

O n présente , pour cet é té , quelques 
robes de dentel le , n o t a m m e n t roses. En 
c e cas , o n les porte avec d e s g a n t s 
trois quart s d e dente l le assortie. Avec 
des robes de dente l l e noire o n pourra 
porter d e s g a n t s d e résil le d'or ou 
d'argent. 

Les robes d'après-midi s e font cour­
t e s — vingt -hui t cent imètres du sol. Si 
o n les porte avec un manteau , e l les ne 
doivent jamai s dépasser , à m o i n s que le 
m a n t e a u ne soit carrément trois quarts. 

Pour le sport, l 'écharpe de laine 
tr iomphe. O n la tricote à la m a i n de 
deux tons mé langés , très souple e t très 
large, o n la n o u e s implement c o m m e 
un cache-nez d'homme. Les pans re­
tombent irrégul ièrement, re tenus dans 
la ce inture de la jaquette ou du m a n ­
teau sport. 

On voit de s corsages très habil lés e n 
voile d e so ie d e t e in tes pales , ent ière­
m e n t froncés ; une col lerette plate, al­
lant jusqu'à dépasser u n peu les épau­
les, es t e n coul issé pareil, bordée d'un 
volant . 

O n porte des g a n t s courts e n da im 
noir brodés sur le dessus d e la m a i n 
d'un motif d e perles de porcela ine blan­
ches , bleues ou roses. 

De paletots droits et vagues accom­
pagnent les robes d'été : ils sont en 
l in, e n piqué ou e n la inage e t Us peu­
vent être m i s avec plusieurs robes. 

l'otre jeunesse, votre frntcneur 
vousont permis de gagner le cœur 
de celui que vous aimez : conter 
vez son amour. Quelques minu­
tes de soins par jour avec la 

^ ^ M A L A C É Ï N E 

peuvent vous faire paraître quel­
ques années de moins, car la péné­
tration " épidermique" 
de la crème Malacéine 
conservera à votre peau 

fmicheur et jeunesse. 

«LASAl J* Il 

H» 5710 H» 8711 
Métrages : 2 m. 30 | Métrages : 2 m. 30 
en 1 mètre : Uni : i en 1 m. : Blouse • 
0 m. 40 eu 1 mètre ; 1 m 25 en 1 métré. 

A droite. — Robe de toile imprimée 
avec bretelles croisées d a n s le dos, se 
f ermant sur le d e v a n t par des boutons. 
Blouse d'organdi o m e e de pet i tes corde­
lières 

Les lectrices qui désirent les patrons-
primes des modè les ci-dessus, n'auront 
qu'à nous adresser leur c o m m a n d e 
accompagnée du m o n t a n t e n t imbres-
poste. Le prix d e chaque patron est. d e 
2 fr. 60. Les envo l s sont fa i t s franco 
à domici le . B ien indiquer le n u m é r o du 
ou d e s patrons d e m a n d é s et l'adresse 
du dest inataire . 

Envoyez votre d e m a n d e 
des Patrons du 
u t , rue de Paria, LILLE. 

Re»eii du Mer* », 

1609 

La Cuûm • 
<e 

J A R R E T DE VEAU NAPOLITAIN 

Vous coupez u t Jarret de veau e n mor­
ceaux. Vous les passez dans la farine, 
et vous les colorez d a n s du beurre. Après 
cette opération, vous ajoutes 160 gram­
m e s d'oignons hachés , vous les fa i tes 
revenir et vous complétez avec 1 livre 
de tomates concassées , et une demi-bou­
teille de vin blanc. Vous fa i tes réduire 
de 2 3 e n laissant cuire une heure et 
demie quand les morceaux de jarret sont 
sur le plat, vous rappez avec la sauce e t 
vous ajoutez un jus de c i tron e t une 
pincée de persil haché . 

Vous servez le p lat avec des spaghet ­
tis roules d a n s la casserole o ù a cuit 
la v iande e t assa i sonnes de gruyère ou 
de parmesan râpe. 

I BIEN NE VAUT 

Le Riz "DRAPEAUX" 
107 

O M E L E T T E B O N N E • 
Haches f inement des «pinards, de l'o­

seille, du cerfeuil, du persil, de l'ail e t 
de l'oignon. Fa i t e s revenu- ces herbes 
d a n s du beurre ; a joutez de la mie de 
pain trempée d a n s du la i t : mélangea 
le tout a u x oeufs, préalablement battus, 
e t opères * w m " > * à l^ordlnaire. 


